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(54) DISPOSITIF DE TOITURE ET PANNEAU DE CONSTRUCTION ISOLANT ET DRAINANT

(57) L’invention concerne un dispositif de toiture (10)
intégrant une couche protectrice et à propriétés drainan-
tes (14) comprenant, d’une part, des panneaux (1) de
construction dont chacun présente un corps (1’) en forme
de plaque, ce corps (1’) intégrant des moyens de drai-
nage de liquide en surface, en sous-face et/ou traver-
sants, et d’autre part, une couche (1") de matériau po-

reux, disposée sur les corps (1’) en forme de plaques,
perméable aux liquides et constituant une barrière, au
moins sensiblement continue, aux passages d’insectes,
notamment ceux de la taille des moustiques-tigres , ce
au niveau des faces supérieures (2) desdits corps (1’)
en forme de plaques et au niveau des zones de joints
latérales (6).
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Description

[0001] La présente invention concerne le domaine du
bâtiment, plus particulièrement les panneaux de cons-
truction mis en oeuvre pour la réalisation de toitures à
structure plate, tel que des toitures terrasse, notamment
celles revêtues d’un complexe d’étanchéité, continue et
imperméable.
[0002] L’invention concerne particulièrement un dispo-
sitif de toiture comportant une couche formée de pan-
neaux isolants et un panneau de construction isolant à
propriétés drainantes permettant de réaliser un tel dis-
positif de toiture.
[0003] De manière connue, les bâtiments à toiture pla-
te, dit « toiture terrasse », accessible ou non, sont revê-
tus d’une membrane ou d’un complexe d’étanchéité con-
tinue et imperméable permettant aux bâtiments d’être
étanches aux liquides.
[0004] Néanmoins, un défaut de planéité de la toiture
terrasse conduit à la formation de zones de liquide sta-
gnant, ou « flaques », qui est propice à la croissance
d’espèces d’insectes qualifiées de « nuisibles » pour
l’homme, notamment des insectes volants de faible taille.
[0005] Parmi ces espèces, on citera notamment le
« moustique tigre » (genre Aedes, sous-genre Aedes ou
Stegomyia, espèce albopictus), dont le développement
accru, en particulier dans des régions au climat tempéré,
n’est pas souhaité, voire combattu activement, notam-
ment pour éviter le risque de piqure et la transmission
de maladies.
[0006] En effet, pour se reproduire, la femelle mousti-
que tigre pond ses oeufs sur des surfaces solides situées
à quelques millimètres au-dessus d’une eau stagnante
existante. Ces oeufs peuvent ensuite survivre à plusieurs
mois d’absence d’eau. Toutefois, dès transformation de
la surface solide de ponte en nappe d’eau stagnante, par
exemple à la suite d’un phénomène météorologique de
type pluie, neige etc..., le développement larvaire du
moustique tigre débute. En effet, les larves de moustique
tigre ne nécessitent qu’un (1) cm d’eau stagnante pen-
dant 5 jours pour se développer.
[0007] Ainsi, à l’issue d’un épisode pluvieux, une toi-
ture plate, notamment une toiture terrasse, présentant
des irrégularités ou des défauts de planéité génère l’ap-
parition de zones humides, de type flaques ou nappes
d’eau stagnante, qui sont accessibles aux moustiques
tigres, ou à des insectes volants nuisibles du même type,
et suffisantes pour permettre leur prolifération accrue,
notamment le développement des larves.
[0008] Afin de limiter, voire d’éviter, la croissance des
moustiques tigres ou analogues, à la suite de l’apparition
de zones humides sur les toitures terrasses revêtus d’un
complexe d’étanchéité existant, il existe une demande
forte, voire une obligation règlementaire dans certains
pays, pour trouver une solution supprimant la possibilité
de formation d’eau stagnante sur ce type de toiture et/ou
empêchant ces insectes d’y accéder.
[0009] L’invention a donc pour principal objectif de li-

miter au maximum, voire d’empêcher totalement, la sta-
gnation de liquide au niveau d’une toiture plate revêtue
d’un complexe d’étanchéité existant, et simultanément
d’empêcher l’accès d’insectes nuisibles, tels que le
moustique tigre ou des insectes volants analogues, à
cette surface propice à la stagnation, ce tout en permet-
tant de conserver ledit complexe d’étanchéité existant.
En outre, la solution proposée ne devrait pas alourdir
notablement la toiture, fournir avantageusement une
fonction bénéfique supplémentaire (par exemple une iso-
lation thermique additionnelle), et aussi préférentielle-
ment pouvoir supporter une charge suffisante pour ren-
dre ladite surface recouverte accessible (compatibilité
avec l’installation d’un système du type dalles sur plots
notamment). Enfin, ladite solution devrait permettre de
compenser les inégalités locales et défauts de planéité
et fournir une face supérieure plane.
[0010] Pour répondre au moins aux demandes princi-
pales exposées ci-dessus, la présente invention a pour
premier objet un dispositif de toiture présentant les ca-
ractéristiques de la revendication 1.
[0011] Le but précité est également atteint par l’inven-
tion grâce à un panneau de construction présentant les
caractéristiques de la revendication 15, et pouvant être
mis en oeuvre dans un dispositif de toiture tel que men-
tionné ci-dessus.
[0012] L’invention sera mieux comprise, grâce à la
description ci-après, qui se rapporte à des modes de réa-
lisation préférés, donnés à titre d’exemples non limitatifs,
et expliqués avec référence aux dessins schématiques
annexés, dans lesquels :

[Fig. 1] est une vue schématique partielle et en coupe
d’un dispositif de toiture terrasse accessible inté-
grant une couche protectrice et à propriétés drainan-
tes selon un premier mode de réalisation de
l’invention ;

[Fig. 2] est une vue schématique partielle et en coupe
d’une couche protectrice et à propriétés drainantes
selon un premier mode de réalisation de l’invention,
pouvant faire partie d’un dispositif tel que représenté
figure1 ;

[Fig. 3] est une vue schématique partielle et en coupe
d’un dispositif de toiture terrasse accessible similaire
à celui de la figure 1, mais intégrant une couche pro-
tectrice et à propriétés drainantes selon un deuxième
mode de réalisation de l’invention ;

[Fig. 4] est une vue en perspective du dessus d’un
corps de panneau selon un premier mode de réali-
sation de l’invention, pouvant faire partie de la cou-
che protectrice et à propriétés drainantes représen-
tée sur l’une quelconque des figures 1 à 3, ce corps
comportant un réseau de rainures en face supérieu-
re et en face inférieure, lesdites rainures étant pa-
rallèles entre elles et à l’un des bords latéraux dudit

1 2 
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corps ;

[Fig. 5] est une vue partielle de dessus d’un corps
de panneau selon un autre mode de réalisation de
l’invention, comportant en face supérieure deux ré-
seaux de rainures parallèles superposées formant
un ensemble de rainures sécantes et orientées obli-
quement, réalisant un motif de quadrillage à
losanges ;

[Fig. 6] est une vue partielle de dessus d’un corps
de panneau selon un troisième mode de réalisation
de l’invention, comportant en face supérieure deux
réseaux de rainures parallèles superposées formant
un ensemble de rainures sécantes et orientées per-
pendiculairement, réalisant un motif de quadrillage
à carrés ;

[Fig. 7] est une vue en perspective du dessus du
corps de panneau de la figure 6, comportant en face
inférieure un réseau de rainures monodirectionnel-
les et parallèles à l’un des bords latéraux ;

[Fig. 8] est une vue en perspective d’un panneau de
construction composite préfabriqué selon un autre
mode de réalisation de l’invention, ce panneau com-
portant un corps selon la figure 4 et un flanc rapporté
de matériau poreux, débordant sur deux bords ad-
jacents ou contigus du corps ;

[Fig. 9] est une vue partielle en coupe (selon un plan
perpendiculaire aux rainures) et à une autre échelle
du panneau de la figure 8 ;

[Fig. 10] est une vue en perspective d’un panneau
de construction composite préfabriqué selon un
autre mode de réalisation de l’invention, ce panneau
comportant un corps selon les figures 6 et 7 et un
flanc rapporté de matériau poreux, débordant sur
deux bords adjacents ou contigus du corps ;

[Fig. 11] est une vue partielle de détail et en coupe
de la zone de joint latéral entre deux panneaux
aboutants (du type représenté figures 8 et 9), illus-
trant une variante de réalisation de l’invention met-
tant en oeuvre des moyens de recouvrement ;

[Fig. 12] est une vue de détail et en coupe de la zone
de joint latéral similaire à celle de la figure 11, illus-
trant une autre variante de réalisation des corps des
panneaux comprenant en plus des moyens de drai-
nage de surface sous forme de rainures en faces
supérieure et inférieure, également des moyens de
drainage traversants sous forme de canaux ou de
trous traversants ;

[Fig. 13] est une vue de détail et en coupe, similaire
à celles des figures 11 et 12, de la zone de joint

latéral entre deux panneaux aboutants, illustrant une
autre variante de réalisation de l’invention mettant
en oeuvre des moyens d’engagement coopérant, et,

[Fig. 14] est une vue de détail et en coupe, similaire
à celles des figures 11 à 13, de la zone de joint latéral
entre deux panneaux aboutants, illustrant une qua-
trième variante de réalisation de l’invention, l’un des
panneaux intégrant des moyens de recouvrement
similaires à ceux des figures 11 et 12, et le corps de
l’autre panneau comportant des moyens d’espace-
ment.

[0013] Tel que visibles à titre d’exemples non limitatifs
sur les figures 1 et 3, la présente invention concerne,
selon un premier aspect, un dispositif de toiture (10) sen-
siblement plate et horizontale ou à faible pente, en par-
ticulier un dispositif de toiture terrasse accessible, com-
prenant au moins un support surfacique (11), intégrant
ou équipé de moyens (12) d’évacuation des liquides, et
une couche ou un complexe d’étanchéité (13) recouvrant
intégralement ledit support (11) en étant rapporté(e) di-
rectement ou non sur ce dernier.
[0014] Le support surfacique (11) peut consister par
exemple en une dalle de toit en béton ou un plancher de
toit en bois ou en métal.
[0015] Selon un mode de réalisation particulier non li-
mitatif, les moyens (12) d’évacuation des liquides con-
siste par exemple en des caniveaux, des siphons ou ana-
logues reliés à des tuyaux de type gouttière ou déversoir
déporté, pour l’évacuation des liquides notamment des
eaux de pluies, en dehors de la structure du toit.
[0016] De préférence, le complexe d’étanchéité (13)
consiste par exemple en une membrane d’étanchéité
continue et imperméable à l’eau.
[0017] Il est par ailleurs prévu que :

- ledit complexe d’étanchéité (13) est recouvert par
une couche protectrice et à propriétés drainantes
(14) comprenant des panneaux (1) de construction
disposés côte à côte, dont chacun comprend ou con-
siste en un corps (1’) en forme de plaque, préféren-
tiellement rectangulaire, avec des bords latéraux (3,
3’) et formé d’au moins une couche de matériau,
autoportante, avec des propriétés de résistance à la
compression, de préférence de constitution essen-
tiellement creuse ou alvéolaire,

- chaque corps (1’) intègre structurellement : i) au
moins un moyen (4, 4’) de drainage de liquide vers
au moins un des bords latéraux (3, 3’), lequel moyen
(4, 4’) est présent sur au moins la face supérieure
(2) dudit corps (1’) et, éventuellement, aussi sur la
face inférieure (2’), et/ou, au moins un moyen (7) de
drainage de liquide à travers l’épaisseur dudit corps
(1’) et ii) au moins un moyen de drainage (4, 4’) de
liquide vers au moins un des bords latéraux (3, 3’),
qui est présent sur au moins la face inférieure (2’), et,
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- ladite couche protectrice et à propriétés drainantes
(14) comprend également une couche (1") de ma-
tériau poreux, disposée sur les corps (1’) en forme
de plaques, perméable aux liquides.

[0018] Chaque corps (1’) peut ainsi comporter un
moyen (4, 4’) de drainage sur sa face supérieure et/ou
sur sa face inférieure (2’). De même, au moins un moyen
(7) de drainage de liquide à travers l’épaisseur dudit
corps (1’) peut être prévu ou non, en fonction notamment
des éventuelles autres possibilités de passage de l’eau
de la face supérieure vers la face inférieure de la couche
protectrice et drainante (14).
[0019] En accord avec l’invention, ladite couche pro-
tectrice et à propriétés drainantes (14) constitue une bar-
rière, au moins sensiblement continue, aux passages
d’insectes, notamment ceux de la taille des moustiques-
tigres ou supérieure, au niveau des faces supérieures
(2) desdits corps (1’) en forme de plaques et au niveau
des zones de joints latérales (6) résultant du rapproche-
ment ou de la mise en contact des bords latéraux (3, 3’)
entre corps (1’) voisins.
[0020] En accord avec un premier aspect de l’inven-
tion, ressortant des figures 1 et 2, la couche de matériau
poreux (1") est constituée de bandes continues de ma-
tériaux poreux recouvrant, avec un arrangement paral-
lèle desdites bandes et avec chevauchement latéral par-
tiel entre deux bandes voisines, les faces supérieures
(2) des corps des panneaux.
[0021] Dans ce cas, les corps (1’) de panneau et les
bandes de matériau poreux sont livrés séparément sur
le chantier à réaliser et l’opérateur installe d’abord les
dits corps (1’) sur le complexe d’étanchéité (13) de ma-
nière à former une première couche, puis déroule et po-
sitionne les bandes de matériau poreux, pour constituer
une couche continue de matériau poreux (1") avec re-
couvrement latéral entre bandes.
[0022] En accord avec un second aspect de l’invention,
ressortant de la figure 3 et partiellement des figures 8 à
14, la couche de matériau poreux (1") est constituée de
flancs (8) de matériau poreux recouvrant les faces su-
périeures (2) des corps des panneaux, ces flancs (8) se
chevauchant partiellement au niveau de zones en forme
de bandes s’étendant le long de côtés latéraux desdits
flancs (8). Bien entendu, le recouvrement entre flancs
(8) est réalisé de manière à constituer une couche con-
tinue de matériau poreux (1") avec recouvrement latéral
entre flancs.
[0023] Toujours en accord avec l’invention, le matériau
poreux formant ladite couche poreuse barrière (1"), per-
méable aux liquides et constituant une barrière aux pas-
sages d’insectes du type moustique-tigre ou insectes vo-
lants de type analogue, est un matériau flexible du type
grille, grillage, non tissé, feutre ou géotextile, qui présen-
te avantageusement une ouverture de pore moyenne de
diamètre inférieur à 250 mm. On aboutit ainsi à des avan-
tages en termes de simplicité de manipulation, de coût
de revient, de légèreté, de facilité de mise en oeuvre et

d’efficacité comme barrière de passage contre les insec-
tes, en particulier des insectes volants nuisibles et de
faible taille du type moustiques-tigres,
[0024] Grâce à la combinaison de dispositions spéci-
fiques évoquée ci-dessus, l’invention permet de répon-
dre aux principales demandes exprimées en introduction
et fournit une solution permettant d’éviter le développe-
ment des insectes nuisibles au niveau des toitures, no-
tamment des moustiques et en particulier du moustique-
tigre. Cet objectif est atteint, d’une part, en favorisant
l’évacuation de l’eau (et donc la suppression des zones
humides) et, d’autre part, en rendant difficile, voire en
empêchant, l’accès des insectes (jusqu’à la taille du
moustique-tigre au moins) à la zone située au-dessus de
l’étanchéité (zone propice à la ponte et au développe-
ment d’une nouvelle génération de moustiques) et aussi
en rendant difficile, voire en empêchant, la sortie de cette
zone pour les éventuels représentants d’une nouvelle
génération.
[0025] Ainsi, le dispositif de toiture (10) permet simul-
tanément i) de garantir un drainage efficace des liquides
en dehors du toit, d’éviter la formation de points de liquide
stagnant propices à la prolifération larvaire et au déve-
loppement des insectes du type moustiques, notamment
des moustiques tigres et ii) d’empêcher l’accès de ces
derniers sous la couche (14), et également le cas échéant
de les garder prisonniers sous cette couche (aussi sous
leur forme juvénile).
[0026] Il y a lieu de noter que, contrairement à des
objets inertes et passifs (tels que des particules minéra-
les) soumis aux seules lois de la physique (gravité, en-
trainement par l’eau), les moustiques, en tant qu’êtres
vivants doués d’une certaine forme d’intelligence basi-
que, de facultés acquises et innées et de grandes pro-
priétés de mobilité (structure musculaire), sont aptes à
rechercher, identifier et exploiter un ou des passages (un
seul suffit), parfois éloignés de leur position d’origine et
de se faufiler à travers ces interstices, pour soit accéder
à la sous-face, soit revenir en surface.
[0027] Dans le cadre de la présente invention, le terme
« toiture plate » n’exige pas que la toiture soit parfaite-
ment plate, elle peut être « sensiblement plate » avec
une légère inclinaison par rapport à une position horizon-
tale sensiblement parallèle au sol.
[0028] On entend par le terme « couche de matériau
autoportante », qui forme les corps (1’), une couche qui
conserve une stabilité structurelle, une rigidité et des pro-
priétés de résistance mécanique, sous l’effet de la pe-
santeur mais également de contraintes extérieures, no-
tamment de type pluie, ceci même sur un support non
plat. La couche de matériau autoportante ne présente
avantageusement aucun risque notable de désintégra-
tion ou de friabilité face aux contraintes extérieures.
[0029] Avantageusement, pour conserver ses fonc-
tions drainantes et sa constitution structurelle, ladite cou-
che autoportante aura des propriétés de résistance à la
compression et sera préférentiellement de constitution
alvéolaire pour présenter également des propriétés de
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légèreté et d’isolation thermique.
[0030] De préférence, ladite couche autoportante est
de nature sensiblement incompressible dans ses condi-
tions de mise en oeuvre dans le cadre de l’invention, de
sorte à pouvoir supporter le poids et la pression des li-
quides, par exemple en temps de forte pluie, ou encore
le poids de sujets humains dans le cas d’une toiture ter-
rasse accessible.
[0031] En vue de limiter les quantités de matières et
d’avoir une structure à la fois rigide et légère, le matériau
constitutif du corps (1’) est avantageusement de consti-
tution alvéolaire, avec avantageusement une masse vo-
lumique d’au moins 12 kg/m3, et de préférence comprise
entre 25 et 45 kg/m3, en application de la norme EN 1602.
[0032] Pour une application dans le cas d’une toiture
terrasse accessible, ladite couche autoportante des
corps (1’), présente avantageusement une résistance à
la compression à 10% de déformation (CS (10/Y)) supé-
rieure ou égale à 80 kPa, et de préférence comprise entre
150 et 350 kPa, en application de la norme EN826, et de
préférence une masse volumique d’au moins 12 kg/m3,
en application de la norme EN1602.
[0033] Pour une application dans le cas d’une toiture
non accessible, c’est-à-dire le cas échéant simplement
surmontée d’un matériau de lestage, ladite couche auto-
portante présentera avantageusement une résistance à
la compression à 10% de déformation (CS (10/Y)) supé-
rieure ou égale à 40 kPa en application de la norme
EN826, et de préférence une masse volumique d’au
moins 12 kg/ m3 en application de la norme EN1602.
[0034] Avantageusement, ladite couche poreuse bar-
rière (1") ne forme pas un obstacle notable au passage
des liquides du dessus du dessus de la couche (14) vers
le dessous (liquides dont la circulation et l’évacuation est
facilité via les moyens drainants 4, 4’ et, le cas échéant,
les moyens de drainage traversant 7), tout en empêchant
simultanément le passage des insectes, notamment des
moustiques-tigres, du dessus vers le dessous, et vice
versa.
[0035] La couche poreuse barrière (1") permet donc
d’éviter une prolifération larvaire des insectes, notam-
ment des moustiques-tigres, au niveau des zones de
joints latérales (6) ou au niveau de la face inférieure (2’)
des corps (1’) de panneaux.
[0036] Même si par extraordinaire, un oeuf de ponte
devait traverser la couche poreuse barrière (1") et la cou-
che protectrice et à propriétés drainantes (14), notam-
ment au niveau des zones de joints latérales (6), puis se
développer en insecte après la phase larvaire, cet insecte
serait physiquement coincé sous la couche poreuse bar-
rière (1") sans possibilité de s’échapper de sous la cou-
che protectrice et à propriétés drainantes (14) et donc
de survivre. Ainsi, il est fourni une barrière à leur passage
dans les deux sens, à savoir vers la sous-face des pan-
neaux pour empêcher la ponte et vers la surface pour
les jeunes insectes provenant des quelques dépôts
d’oeufs ne pouvant être évités. La solution proposée par
l’invention est donc une solution pérenne pour limiter le

développement et la prolifération des insectes, en parti-
culier des moustiques tigres, en particulier dans le con-
texte de toitures plates.
[0037] Avantageusement, en accord avec ce second
mode de réalisation, il peut être prévu que chaque flanc
(8) de matériau poreux soit associé à un corps (1’) en
forme de plaque, en étant le cas échéant solidarisé avec
la face supérieure (2) de ce dernier pour former un pan-
neau (1) de construction composite préfabriqué, ledit
flanc (8) débordant latéralement dudit corps (1’) sur deux
bords latéraux (3 et 3’) contigus, pour former des bandes
latérales (51) en porte-à-faux, de largeur suffisante pour
assurer la continuité de la couche de matériau poreux
(1") au niveau des zones de joint latérales (6), entre corps
(1’) de panneaux (1) voisins aboutants dans la couche
protectrice et à propriétés drainantes (14). Préférentiel-
lement, ces bandes (51) ont une largeur adaptée pour
s’étendre sur le flanc (8) du panneau (1) voisin avec un
chevauchement suffisant pour sécuriser la fermeture des
zones de joint avec le matériau poreux.
[0038] Selon un mode de réalisation préféré du pan-
neau 1, en particulier pour un usage en toiture terrasse,
la couche autoportante formant chaque corps (1’) con-
siste en une couche de matériau alvéolaire isolant ther-
miquement, de préférence hydrophobe, tel que du PSE
ou du XPS.
[0039] Selon l’invention, on entend par « matériau iso-
lant thermiquement » un matériau permettant une isola-
tion thermique, de préférence qui présente un coefficient
λ de conductivité thermique, déclarée à 10°C, inférieur
à 60 mW/m/K (milliwatt par mètre-Kelvin) mesuré selon
la norme EN12667.
[0040] De préférence, la couche autoportante de ma-
tériau isolant est hydrophobe et peut correspondre à tout
matériau connu de l’homme du métier, notamment pour
des applications de toiture, qui présente à la fois une
isolation thermique et une résistance structurelle, même
en présence d’eau et d’humidité.
[0041] Selon un mode de réalisation préféré, pour ré-
pondre aux propriétés d’isolant hydrophobe autoportante
de la couche, on choisira comme matériau pour le corps
(1’) du polystyrène, de préférence du polystyrène alvéo-
laire, tel que par exemple du polystyrène expansé dit
« PSE » ou du polystyrène extrudé dit « XPS ».
[0042] Selon un autre mode de réalisation avantageux,
l’épaisseur totale du corps (1’) de panneau est supérieure
ou égale à 10 mm, de préférence comprise entre 20 et
45 mm.
[0043] Un corps (1’) présentant une constitution telle
qu’évoquée ci-dessus permet également de compenser
les défauts de planéité du support sur lequel il repose et
d’absorber les inégalités locales de faible dimension et
ainsi de fournir une surface supérieure plane.
[0044] De manière tout à fait bénéfique, le matériau
poreux formant la couche poreuse barrière présente une
ouverture de pore moyenne de diamètre compris entre
80 mm et 150 mm, de sorte à empêcher le passage d’in-
sectes, notamment volants de faibles tailles, en particu-
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lier sensiblement garantir une interdiction de passage
aux insectes du type moustique tigre ou analogue, tout
en étant suffisamment perméable au passage de l’eau
(adapté pour autoriser une évacuation efficace de l’eau
de pluie, en particulier en cas d’orage). En particulier,
avec un diamètre dans la plage précitée, il sera égale-
ment possible d’empêcher la remontée en surface de
jeunes moustiques venant d’éclore en sous-face (barriè-
re à double sens), par exemple suite à une possible ponte
à travers le matériau poreux.
[0045] De préférence, ledit matériau poreux perméa-
ble à l’eau est un matériau non tissé de fibres synthéti-
ques liées par aiguilletage et thermosoudées, dont la
taille des pores ne permet pas le passage des insectes,
notamment du type moustique-tigre.
[0046] Selon un mode de réalisation préféré, ladite
couche poreuse barrière (1") consiste par exemple en
du géotextile ou du feutre.
[0047] Avantageusement, ledit matériau poreux pré-
sente un grammage supérieur ou égal à 50 g/m2 ; de
préférence un grammage compris entre 100 et 200 g/m2,
afin de conserver une cohésion structurelle suffisante et
pouvoir former une barrière de résistance suffisante pour
le but recherché.
[0048] Comme illustré sur les figures 1 à 14, pour cha-
que corps (1’) de panneau, ledit ou chaque moyen de
drainage (4, 4’) de liquide vers au moins un des bords
latéraux (3, 3’) comprend un ensemble de rainures (4,
4’). Ce type de moyen de drainage favorise, en fonction
de la face sur laquelle il se trouve, de diriger les liquides
vers le ou les bords latéraux concernés pour une éva-
cuation au niveau des zones de joint latéral (6) ou pour
une évacuation du dessous du corps (1’) concerné.
[0049] Avantageusement, et selon un mode de réali-
sation privilégié, de fabrication et d’usinage facile à met-
tre en oeuvre, les rainures (4, 4’) sont des rainures rec-
tilignes profilées à section constante, de préférence à
section carré, triangulaire ou ronde.
[0050] De préférence, les rainures (4, 4’) sont des rai-
nures monodirectionnelles parallèles, comme visible sur
la figure 4, ou des rainures bidirectionnelles sécantes,
comme visible sur les figures 5 à 7, chaque rainure reliant
deux bords latéraux (3, 3’) différents contigus ou oppo-
sés.
[0051] Les rainures précitées forment des canaux de
drainage facilitant et dirigeant l’évacuation des liquides,
notamment des eaux en dehors des limites du corps (1’).
L’évacuation, par les rainures 4, se fait notamment au
niveau de la face supérieure (2) du corps (1’) et évite
ainsi une stagnation d’eau propice à la prolifération lar-
vaires et à la croissance des insectes dont les mousti-
ques-tigres.
[0052] Selon un mode de réalisation préféré, visible
sur les figures 1 à 14, chaque corps (1’) intègre des rai-
nures (4) sur sa face supérieure (2) et des rainures (4’)
sur sa face inférieure (2’), de sorte à créer des canaux
de drainage des liquides à la fois sur la face supérieure
(2) et la face inferieure (2’) du corps (1’), empêchant une

stagnation de l’eau et limitant la prolifération larvaire au
niveau de chacune des deux faces (2 et 2’) du corps (1’),
donc au-dessus et en-dessous du panneau (1).
[0053] Selon un mode de réalisation préféré, les rai-
nures (4, 4’) forment au moins un réseau de rainures
parallèles entre elles et à un des bords latéraux (3, 3’)
du corps (1’), avantageusement le bord (3) le plus long
et le cas échéant avec une orientation similaire, ou non,
pour les rainures (4) de la face supérieure (2) et les rai-
nures (4’) de la face inférieure (2’).
[0054] Dans cette configuration, les rainures (4, 4’)
drainent les liquides vers un des bords latéraux (3, 3’) du
corps (1’) et donc du panneau 1, afin de pouvoir les éli-
miner facilement à partir d’un seul endroit dudit corps et
panneau.
[0055] Selon un mode de réalisation privilégié du corps
(1’) de panneau, chaque face (2 ou 2’) présente entre 10
et 60 rainures par mètre, de sorte à permettre un drainage
suffisant des liquides au niveau de la face concernée
(évitant un débordement incontrôlé), en créant des ca-
naux ouverts sur la face supérieure (2) et des canaux
fermés au niveau de la face inférieure (le corps 1’ repo-
sant sur un support lors de la mise en place sur site du
panneau).
[0056] Au sens de l’invention, un réseau de rainures
(4, 4’) est formé par un ensemble de plusieurs rainures
(4 ou 4’) parallèles entre elles et appartenant à une même
face (2 ou 2’) du corps (1’) concerné.
[0057] Telles que visibles sur les figures 4, 8 et 9, les
rainures (4, 4’) de chaque ensemble (supérieur ou infé-
rieur) peuvent être monodirectionnelle et parallèles entre
elles et former ensemble un réseau de rainures mono-
directionnelles parallèles aux bords (3) - par exemple les
plus longs - du corps (1’) rectangulaire concerné. Ce ré-
seau de rainures (4, 4’) permet alors d’évacuer les liqui-
des vers le ou les bords (3’) -ici les plus courts, éventuel-
lement en fonction de la pente- et en dehors des limites
du corps (1’), et donc du panneau (1) correspondant.
[0058] Avantageusement, un réseau de rainures mo-
nodirectionnelles parallèles permet de concentrer et de
récupérer les liquides facilement sur un seul bord latéral
du corps (1’) et est dimensionné pour pouvoir réaliser
une évacuation contrôler même en cas d’orage.
[0059] Selon un autre mode de réalisation de l’inven-
tion, illustré sur les figures 5 à 7 et 10, les rainures (4, 4’)
d’une même face (2, 2’) comprennent au moins deux
réseaux superposés de rainures parallèles entre elles,
les rainures (4, 4’) des deux réseaux étant mutuellement
sécantes de manière à former un motif quadrillé sur l’une
et/ou l’autre des faces (2, 2’) supérieure et inférieure,
avec des intersections entre les rainures (4, 4’) des deux
réseaux superposés, soit à angles droits pour former un
motif quadrillé droit, soit à angles aigus ou obtus pour
former un motif en losanges, les rainures (4, 4’) de l’un
au moins des deux réseaux imbriqués entre eux étant
éventuellement parallèles à l’un des bords latéraux (3,
3’).
[0060] Dans ces variantes constructives avec un en-
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semble de rainures supérieur et/ou inférieur présentant
une configuration à deux réseaux superposés de rainu-
res, l’écoulement des liquides est avantageusement réa-
lisé simultanément dans deux directions différentes et
vers au moins deux bords (3 et 3’) contigus ou opposés.
Pour une quantité de liquide donnée arrivant sur le corps
(1’), répartir l’écoulement des liquides dans deux direc-
tions différentes augmente la vitesse de drainage des
liquides en dehors du panneau 1. Ce mode de réalisation
permet aussi de s’affranchir d’un sens de pose imposé
par une faible pente de la toiture, et donc d’optimiser et
de faciliter la mise en place des panneaux.
[0061] Comme visible sur les figures précitées, les rai-
nures (4, 4’) définissent deux réseaux superposés de
rainures parallèles entre elles, les rainures (4, 4’) du pre-
mier réseau étant sécantes avec les rainures (4, 4’) du
second réseau de sorte à former un motif quadrillé de
rainures bidirectionnelles sécantes. Ce motif quadrillé
permet d’évacuer les liquides en dehors de la surface du
corps (1’) concerné sur au moins deux bords latéraux (3,
3’) adjacents ou opposés.
[0062] Ainsi, un motif de rainures (4, 4’) bidirectionnel-
les sécantes sur une face (2, 2’) augmente le nombre de
bords latéraux (3, 3’) destinés à l’évacuation des liquides.
Ainsi, en cas de forte quantité de liquide présente sur la
face supérieure de la couche (14), un motif de rainures
(4, 4’) bidirectionnelles sécantes présentera une vitesse
de drainage des liquides en dehors des corps (1’) plus
grande qu’un motif de rainures (4, 4’) monodirectionnel-
les.
[0063] Il peut être prévu que les rainures (4, 4’) de l’un
au moins des deux réseaux imbriqués entre eux puissent
être parallèles à l’un des bords latéraux (3, 3’), de sorte
à faciliter la pose de manière adjacente de plusieurs pan-
neau 1 sur un même support sans se soucier de l’orien-
tation des corps de panneau (1’).
[0064] En effet, lors d’une juxtaposition de plusieurs
corps (1’) ou panneaux (1) sur un support dédié, un motif
de rainures (4, 4’) bidirectionnelles sécantes, sous forme
de deux réseaux superposés sur une même face (2, 2’),
ne nécessite pas de se soucier de l’angle d’orientation
de pose desdits corps ou panneaux : en effet, toutes les
orientations de pose d’un corps de panneau à motif de
rainures (4, 4’) bidirectionnel permettent une continuité
des canaux de drainage du liquide.
[0065] De manière avantageuse, des réseaux de rai-
nures (4, 4’), venues de moulage du corps (1’) ou usinées
dans ce dernier, sont présents au moins sur la face su-
périeure (2), de préférence sur la face supérieure (2) et
sur la face inférieure (2’), en présentant des motifs de
réseaux, des orientations et des dimensionnements de
rainures similaires ou non.
[0066] Selon un autre mode de réalisation visible sur
les figures 5 et 12, afin d’augmenter davantage encore
les capacités de drainage des liquides, notamment la
vitesse de drainage des liquides et les quantités volumi-
ques drainées, et éventuellement de s’affranchir d’un
drainage du liquide en surface vers un des bords laté-

raux, chaque corps (1’) peut intégrer structurellement au
moins un moyen de drainage de liquide traversant (7)
l’épaisseur dudit corps (1’), ce alternativement ou en as-
sociation avec au moins un moyen de drainage (4, 4’) de
liquide vers au moins un des bords latéraux (3, 3’), lequel
est présent la face inférieure (2’), au moins ou exclusi-
vement.
[0067] De manière privilégiée, ledit moyen (7) de drai-
nage traversant l’épaisseur du corps (1’) concerné se
présente sous la forme d’une pluralité de trous ou de
canaux rectilignes (71) traversant l’épaisseur de ladite
couche autoportante formant le corps (1’) en reliant la
face supérieure (2) et la face inférieure (2’), ces canaux
débouchant préférentiellement au fond des rainures (4,
4’) de la face concernée (2, 2’) lorsque ces dernières sont
présentes.
[0068] Les trous traversant (71) ont pour effet d’aug-
menter les capacités de drainage des liquides en dehors
de la face supérieure (2) du corps (1’), en alternative de
remplacement ou en addition d’une évacuation de liquide
vers les bords latéraux par les moyens de drainage (4)
en surface. La circulation des liquides se fait alors à la
fois à travers l’épaisseur du corps (1’) et au niveau de la
face inférieure (2’) par les rainures (4’), et éventuellement
de manière supplémentaire au niveau de la face supé-
rieure (2) par les rainures (4) lorsqu’elles sont présentes.
[0069] Les trous ou canaux traversants (71) débou-
chent de préférence au fond des rainures (4, 4’) de sorte
à permettre un drainage immédiat du liquide arrivant sur
la face concernée (2, 2’) pour augmenter la vitesse de
drainage du flux de liquide en dehors des limites du corps
(1’) considéré.
[0070] Selon un mode de réalisation de l’invention,
dans le corps l’ensemble des trous (71) sont rectilignes,
perpendiculaires aux faces du corps (1’) concerné, et de
diamètre et de dimensions identiques.
[0071] Selon un mode de réalisation préféré de l’inven-
tion, les canaux ou trous traversants (7) sont répartis sur
la surface du corps (1’), avec avantageusement une con-
centration surfacique plus élevée dans la région centrale
dudit corps (1’), ces trous présentant de préférence un
diamètre qui est supérieur ou égale à 5 mm, de préfé-
rence compris entre 10 et 20 mm.
[0072] Une concentration surfacique de trous ou ca-
naux (71) plus élevée dans la région centrale du corps
(1’) permet de disposer d’une faculté d’évacuation à tra-
vers le corps (1’) plus importante à distance des bords
latéraux, fournissant un chemin d’évacuation plus court
pour le liquide dans cette région de la face supérieure
(2). Cette configuration permet d’augmenter le débit de
transfert de liquide sous corps (1’) et favorise son éva-
cuation rapide.
[0073] Selon un mode de réalisation particulier de l’in-
vention, les trous ou canaux (71) de la région centrale
du corps (1’) peuvent avoir un diamètre plus grand que
les trous de la région périphérique du corps (1’).
[0074] Selon une autre particularité possible de l’in-
vention, ressortant par exemple de la figure 14, au moins
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un des bords latéraux (3, 3’) des corps (1’) en forme de
plaque, préférentiellement deux bords latéraux (3 et 3’)
contigus, sont pourvus de moyens d’espacement (9) tels
que, par exemple, des formations protubérantes d’un
seul tenant, destinés à garantir la formation de zones de
joint latérales (6), entre corps (1’) voisins aboutants dans
la couche protectrice et à propriétés drainantes (14), pré-
sentant une largeur interstitielle de passage minimale.
[0075] La garantie d’un interstice minimal entre des
corps (1’) mutuellement aboutant facilite leur pose régu-
lière, entraine la constitution automatique de zones de
joint (6) (écoulement garantie au niveau du bord concer-
né) et autorise une dynamique mécanique structurelle
entre plusieurs corps (1’) ou panneaux (1) juxtaposés.
Cette disposition contribue aussi à une certaine flexibilité
et adaptabilité structurelle de la couche constituée de
tels panneaux (1), favorisant la résistance à l’usure du
temps, de sorte à obtenir un dispositif de toiture (10) aéré
qui est propice à la circulation d’air et au séchage natu-
relle de l’humidité résiduelle.
[0076] De plus, en garantissant un interstice minimal
entre deux corps (1’) adjacents, les moyens d’espace-
ment (9) formés sur le bord latéral concerné (plots, ner-
vures, pions, ...) facilitent la juxtaposition des corps (1’)
et panneaux (1) sur une toiture. Les moyens d’espace-
ment (9) permettent un alignement facile et efficace des
rainures (4, 4’) de deux corps (1’) adjacents de sorte à
générer une continuité dans l’écoulement des liquides
d’un panneau à l’autre. Contrôler la pose des corps (1’)
et des panneaux (1) mutuellement adjacents, par les
moyens d’espacement (9), permet également de recou-
vrir toute la toiture, sur toute sa surface, par d’une couche
poreuse barrière 1" uniforme, notamment lorsque la cou-
che (14) est formée de panneaux de constructions (1)
préfabriqués.
[0077] De plus, lesdits moyens d’espacement (9), no-
tamment lorsqu’ils sont continus (formations profilées),
constituent une barrière physique supplémentaire au
passage des insectes, qui ne peuvent pas atteindre la
face inférieure (2’) du corps (1’) comprenant potentielle-
ment une zone d’humidité résiduelle.
[0078] Selon une autre variante de réalisation visible
sur la figure 10, il peut être prévu que chaque corps (1’)
en forme de plaque comporte sur au moins un bord latéral
(3, 3’), préférentiellement sur deux bords latéraux (3 et
3’) contigus, des moyens d’engagement (5’) du type for-
mation profilée et sur le ou les côtés respectivement op-
posé(s) des moyens d’engagement (5") complémentai-
res, également du type formation profilée, les deux
moyens d’engagement (5’ et 5") étant configurés pour
coopérer par conjugaison de forme lors de l’aboutement
de deux panneaux (1) au niveau des bords (3 et 3’) con-
cernés, de manière à constituer une barrière aux passa-
ges d’insectes, du type chicane, empêchant notamment
le passage des moustiques-tigres, au niveau de zones
de joint latérales (6) entre corps (1’) voisins aboutants
dans la couche protectrice et à propriétés drainantes
(14).

[0079] Ainsi, lesdits moyens d’engagement (5’, 5"), par
exemple de type mâle/femelle et assemblés par emboî-
tement, assurent également le rôle de barrière pour le
passage des insectes à travers les zones de joints (6),
notamment du moustique tigre. Les insectes ne peuvent
donc pas atteindre la face inférieure (2’) du corps (1’) du
panneau (1) pour proliférer.
[0080] En outre, les moyens d’engagement (5’, 5") fa-
cilitent la mise en place des corps (1’) et des panneaux
(1) qui vont pouvoir être juxtaposés les uns à côté des
autres par simple engagement mutuel des moyens d’en-
gagement (5’ et 5") complémentaires des panneaux
aboutants. En outre, la couche (14) gagne en cohérence
structurelle.
[0081] En conséquence, même en l’absence de cou-
che poreuse barrière (1") au niveau des zones de joints
(6), les éléments extérieurs de type insectes ne peuvent
pas atteindre la face inférieure (2’) des corps (1’), sous
la couche (14) : en effet la barrière de type chicane, for-
mée par coopération des moyens d’engagement (5’ et
5") complémentaires, les en empêche.
[0082] De plus, les deux moyens d’engagement com-
plémentaire (5’ et 5") assurent la cohésion d’assemblage
lors de l’aboutement de deux corps (1’) ou panneaux (1)
tout en permettant la circulation de l’air ou de l’eau pro-
pice au drainage des flux entre la face supérieure (2) et
la face inférieure (2’) des corps (1’).
[0083] De préférence, avec le dispositif de toiture (10)
de l’invention, les panneaux (1) et les corps (1’) sont dis-
posés de telle manière, pour former la couche protectrice
et à propriétés drainantes (14), qu’au moins les rainures
(4’) de la face supérieure (2) et/ou les rainures (4) de la
face inférieure (2’), sont orientées pour favoriser la cir-
culation de liquide, présent sur la face supérieure (2)
et/ou sous la face inférieure (2’) du corps (1’) concerné,
vers lesdits moyens (12) d’évacuation du support (11),
de sorte à évacuer les liquides en dehors du dispositif
de toiture (10) et d’éviter la formation de zones humides
de liquide stagnant.
[0084] Ainsi, cette configuration d’assemblage particu-
lier des corps (1’) et des panneaux (1) de la couche pro-
tectrice à propriété drainante (14) permet de diriger et
concentrer les liquides à proximité des moyens d’éva-
cuation (12), de sorte à les évacuer par un écoulement
et un mouvement continus des flux de liquides dans les
rainures (4, 4’) formant les canaux de drainage. La for-
mation de zones de liquide stagnant, propices à la pro-
lifération et au développement des insectes, n’est plus
possible.
[0085] En outre, en plus de favoriser le drainage des
liquides, cette configuration particulière facilite
l’assemblage : il suffit de suivre l’orientation des rainures
(4, 4’) pour assembler selon une bonne orientation les
corps (1’) et les panneaux (1) les uns avec les autres.
[0086] Selon un mode de réalisation du dispositif de
toiture 10 visible sur les figures 1 et 3, la couche (1") en
matériau poreux formant la face supérieure de la couche
protectrice et à propriétés drainantes (14) est recouverte
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d’un matériau de lestage constituant une surface non
accessible, notamment d’une couche minérale de type
gravillons, ou de moyens (15) constituant une surface
accessible et marchable, tels que par exemple les com-
posants d’un plancher à lattes ou encore d’un plancher
de dalles (151) sur plots (152).
[0087] Dans le cas d’une surface non accessible, le
matériau de lestage peut être de type gravillon, formant
ainsi une barrière supplémentaire au passage de insec-
tes, bien que franchissable par ces derniers.
[0088] Dans le cas d’une surface accessible, les utili-
sateurs peuvent se déplacer sur le dispositif de toiture
(10) aisément au travers du moyen (15), ceci sans être
en contact direct avec la couche protectrice à propriété
drainante (14). En outre, les plots peuvent être avanta-
geusement pourvus d’embase de grande surface pour
répartir les charges sur ladite couche (14).
[0089] Le moyen (15) est une première barrière de pro-
tection pour la couche protectrice drainante (14) à l’en-
contre d’une éventuelle dégradation par les utilisateurs
ou de tous autres contraintes environnementale exté-
rieures possibles, bien que franchissable par les insec-
tes.
[0090] De manière avantageuse, un plancher à dalles
(151) sur plots (152) comme moyen (15) aura pour avan-
tage de répartir les forces de pressions en jeu appliquées
sur la couche protectrice à propriétés drainantes (14) uni-
quement à l’endroit où se trouvent les plots (152), ce qui
limitera également sa dégradation et la formation de
points bas pouvant constituer des zones de stagnation
(pouvant être néanmoins le cas échéant asséchés par
la prévision de moyens de drainage traversants 7).
[0091] Dans les deux cas précités (couche de lestage
ou système de dalles sur plots), la couche protectrice à
propriétés drainantes (14) bien que recouverte est aisé-
ment accessible pour des insectes de petite taille, tels
que les moustiques, et donc directement exposée à des
tentatives d’intrusion de leur part.
[0092] L’invention a également pour autre objet per-
mettant de répondre aux demandes évoquées en intro-
duction et d’aboutir au but recherché, un panneau (1) de
construction à fonction drainante, notamment pour de
l’eau, du type panneau de couverture pour toiture plate,
ce panneau (1) comprenant un corps (1’) en forme de
plaque, préférentiellement rectangulaire, avec des faces
supérieure (2) et inférieure (2’) opposées et quatre bords
latéraux (3, 3’). Au sens de l’invention, on entend par
« panneau de construction à fonction drainante » un pan-
neau, de type plaque, notamment plaque parallélépipé-
dique, utilisé pour la construction de bâtiments, immeu-
ble, maisons et constructions analogues, qui permet le
drainage et l’évacuation des liquides, notamment des
eaux, de type eaux de pluies.
[0093] Conformément à l’invention et comme le mon-
trent à titre d’exemples les figures 8 à 14, ce panneau
(1) présente en outre les caractéristiques suivantes :

- le corps (1’) est formé d’au moins une couche de

matériau, autoportante, avec des propriétés de ré-
sistance à la compression, de préférence de cons-
titution essentiellement creuse ou alvéolaire,

- ledit corps (1’) intègre structurellement i) au moins
un moyen (4, 4’) de drainage de liquide vers au moins
un des bords latéraux (3, 3’), lequel moyen (4, 4’)
est présent sur au moins la face supérieure (2) dudit
corps (1’) et, éventuellement, aussi sur la face infé-
rieure (2), et/ou, ii) au moins un moyen (7) de drai-
nage de liquide à travers l’épaisseur dudit corps (1’)
et au moins un moyen de drainage (4, 4’) de liquide
vers au moins un des bords latéraux (3, 3’), qui est
présent sur au moins la face inférieure (2’),

- ledit corps (1’) comporte, le long d’au moins deux
bords latéraux contigus ou consécutifs (3, 3’), des
moyens de recouvrement (5) et/ ou des moyens
d’engagement (5’, 5"), arrangés et configurés pour
coopérer chacun avec un panneau similaire (1) ad-
jacent de manière à constituer une barrière aux pas-
sages d’insectes, notamment de la taille des mous-
tiques-tigres, au niveau de zones de joint latérales
(6) formées par aboutement des bords (3, 3’) du
corps dudit panneau (1) avec ceux des corps de pan-
neaux (1) similaires en vue de constituer une couche
protectrice et à propriétés drainantes (14),

- ledit panneau (1) comprend également au moins une
couche (1") de matériau poreux, perméable aux li-
quides et constituant une barrière aux passages d’in-
sectes, notamment ceux de la taille des moustiques-
tigres, ladite couche poreuse (1") étant rapportée sur
la face supérieure (2) du corps (1’) et recouvrant au
moins les moyens drainants latéraux (4, 4’) présents
sur la face supérieure (2), et le cas échéant les ouver-
tures (71) débouchant au niveau la face supérieure
(2) des moyens drainants traversants (7) éventuel-
lement présents, et

- le matériau poreux formant ladite couche poreuse
barrière (1"), perméable aux liquides et constituant
une barrière aux passages d’insectes du type mous-
tique-tigre ou analogue, est un matériau flexible du
type grille, grillage, non tissé, feutre ou géotextile,
qui présente une ouverture de pore moyenne de dia-
mètre inférieur à 250 mm.

[0094] Un tel panneau (1) est notamment adapté pour
constituer par coopération avec d’autres panneaux (1)
identiques, par juxtaposition aboutante, une couche pro-
tectrice et à propriétés drainantes (14), formant barrière
contre les moustiques-tigres et évitant leur reproduction
et prolifération, en particulier dans un dispositif de toiture
(10) tel qu’évoqué ci-dessus.
[0095] Les moyens de recouvrement (5) et les moyens
d’engagement (5’,5") mentionnés ci-dessus peuvent être
présents de manière mutuellement alternative ou addi-
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tionnelle, et ont un rôle de barrière afin d’éviter le passage
des éléments extérieurs pouvant s’introduire au niveau
des zones de joints (6), et éventuellement boucher cel-
les-ci ou les moyens de drainage (4’) en sous-face. En
particulier, les moyens de recouvrement (5) sont confi-
gurés pour constituer des barrières au passage des in-
sectes, notamment des moustiques tigres.
[0096] Selon un mode de réalisation préféré de l’inven-
tion, lesdits moyens de recouvrement (5) consistent en
des portions de couche de filtration poreuse perméable
à l’eau mais assurant un rôle de barrière de passage
pour les insectes ou autres éléments de plus grande
taille, notamment de type gravier, feuilles, sable, etc.,
pouvant être entrainés par l’eau de pluie notamment. Le
matériau poreux formant ces moyens de recouvrement
(5) est avantageusement du type que celui évoqué pré-
cédemment en relation avec la couche (1") en matériau
poreux formant la face supérieure de la couche protec-
trice et à propriétés drainantes (14).
[0097] De préférence, et comme le montrent par exem-
ple les figures 3 et 8 à 14, chaque moyen de recouvre-
ment (5) est constitué par une prolongation d’un flanc (8)
de matériau poreux souple recouvrant la face supérieure
(2) du corps (1’) et formant ladite couche poreuse barrière
(1"). Ces moyens de recouvrement (5) consistent ainsi
en deux bandes latérales (51) du flanc (8) qui débordent
latéralement du corps (1’) et s’étendent le long et au-delà
des deux bords latéraux (3 et 3’) concernés, ce avec un
porte-à-faux suffisant pour constituer une barrière au ni-
veau de zones de joint latérales (6) formées par
aboutement desdits bords latéraux (3 et 3’) dudit pan-
neau (1) considéré avec des bords latéraux (3 et 3’), dé-
pourvus de tels moyens de recouvrement (5), de pan-
neaux (1) similaires voisins.
[0098] Ainsi, lesdits moyens de recouvrement (5) em-
pêchent le passage des insectes, notamment des mous-
tiques tigres, à travers les zones de joints (6), et évitent
leurs migrations vers la face inférieure (2’). Ces moyens
de recouvrement contribuent donc à stopper le dévelop-
pement et la prolifération larvaires des insectes au niveau
de la sous-face du corps (1)’ du panneau (1) installé sur
site et faisant partie d’une couche (14).
[0099] Le flanc (8) peut être fixé sur la face supérieure
(2) du corps (1’) par collage/soudage (par bande ou par
points) ou agrafage par exemple. De même, les bandes
de matériau poreux flexible, formant moyens (5) de re-
couvrement des ouvertures en surface des zones de joint
(6) entre panneaux (1) adjacents, peuvent éventuelle-
ment être fixées au niveau des panneaux aboutants voi-
sins qu’elles recouvrent en bordure (cf. figures 3 et 11 à
14), par collage, soudage ou agrafage.
[0100] Le matériau poreux constituant le flanc (8) pré-
sente avantageusement les caractéristiques du matériau
poreux décrit précédemment en relation avec la couche
poreuse barrière (1") et le corps (1’) du panneau (1) celles
du corps (1’) décrit ci-dessus.
[0101] Préférentiellement, ce matériau poreux du flanc
(8), perméable aux liquides et constituant une barrière

aux passages d’insectes du type moustique-tigre, est un
matériau flexible du type géotextile, qui présente avan-
tageusement une ouverture de pore moyenne de diamè-
tre compris entre 80 mm et 150 mm, de sorte à empêcher
le passage d’insectes, notamment volants de faibles
tailles, en particulier sensiblement garantir une interdic-
tion de passage aux insectes du type moustique tigre ou
analogue, tout en étant suffisamment perméable au pas-
sage de l’eau.
[0102] Bien entendu, l’invention n’est pas limitée aux
modes de réalisation décrits et représentés aux dessins
annexés. Des modifications restent possibles, notam-
ment du point de vue de la constitution des divers élé-
ments ou par substitution d’équivalents techniques, sans
sortir pour autant du domaine de protection de l’invention.

Revendications

1. Dispositif de toiture (10) sensiblement plate et hori-
zontale ou à faible pente, en particulier dispositif de
toiture terrasse accessible, comprenant au moins un
support surfacique (11), intégrant ou équipé de
moyens (12) d’évacuation des liquides, et une cou-
che ou un complexe d’étanchéité (13) recouvrant in-
tégralement ledit support (11), en étant rapportée
directement ou non sur ce dernier,

ledit complexe d’étanchéité (13) étant recouvert
par une couche protectrice et à propriétés drai-
nantes (14) comprenant des panneaux (1) de
construction disposés côte à côte, dont chacun
comprend ou consiste en un corps (1’) en forme
de plaque, préférentiellement rectangulaire,
avec des bords latéraux (3, 3’) et formé d’au
moins une couche de matériau, autoportante,
avec des propriétés de résistance à la compres-
sion, de préférence de constitution essentielle-
ment creuse ou alvéolaire,
chaque corps (1’) intégrant structurellement : i)
au moins un moyen (4, 4’) de drainage de liquide
vers au moins un des bords latéraux (3, 3’), pré-
sent sur au moins la face supérieure (2) dudit
corps (1’) et/ou ii) au moins un moyen de drai-
nage (4, 4’) de liquide vers au moins un des
bords latéraux (3, 3’), présent sur au moins la
face inférieure (2’), et,
ladite couche protectrice et à propriétés drainan-
tes (14) comprenant également une couche (1")
de matériau poreux, disposée sur les corps (1’)
en forme de plaques et perméable aux liquides,
dispositif de toiture (10) caractérisé en ce que
la couche (1") de matériau poreux constitue une
barrière sensiblement continue aux passages
d’insectes, notamment ceux de la taille des
moustiques-tigres ou supérieure, au niveau des
faces supérieures (2) desdits corps (1’) en forme
de plaques et au niveau des zones de joints la-
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térales (6) résultant du rapprochement ou de la
mise en contact des bords latéraux (3, 3’) entre
corps (1’) voisins,
en ce que la couche de matériau poreux (1")
est constituée soit de bandes continues de ma-
tériaux poreux recouvrant, avec un arrangement
parallèle desdites bandes et avec chevauche-
ment latéral partiel entre deux bandes voisines,
les faces supérieures (2) des corps des pan-
neaux, soit de flancs (8) de matériau poreux re-
couvrant les faces supérieures (2) des corps des
panneaux, ces flancs (8) se chevauchant par-
tiellement au niveau de zones en forme de ban-
des s’étendant le long de côtés latéraux desdits
flancs (8) et en ce que le matériau poreux for-
mant ladite couche poreuse barrière (1"), per-
méable aux liquides et constituant une barrière
aux passages d’insectes, en particulier du type
moustique-tigre, est un matériau flexible du type
grille, grillage, non tissé, feutre ou géotextile, qui
présente une ouverture de pore moyenne de
diamètre inférieur à 250 mm.

2. Dispositif de toiture (10) selon la revendication 1,
caractérisé en ce que chaque flanc (8) de matériau
poreux est associé à un corps (1’) en forme de pla-
que, en étant le cas échéant solidarisé avec la face
supérieure (2) de ce dernier pour former un panneau
(1) de construction composite préfabriqué, ledit flanc
(8) débordant latéralement dudit corps (1’) sur deux
bords latéraux (3 et 3’) contigus, pour former des
bandes latérales (51) en porte-à-faux, de largeur suf-
fisante pour assurer la continuité de la couche de
matériau poreux (1") au niveau des zones de joint
latérales (6), entre corps (1’) de panneaux (1) voisins
aboutants dans la couche protectrice et à propriétés
drainantes (14).

3. Dispositif de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications 1 et 2, caractérisé en ce que le ma-
tériau poreux formant ladite couche poreuse barrière
(1"), perméable aux liquides et constituant une bar-
rière aux passages d’insectes du type moustique-
tigre, est un matériau flexible du type géotextile, qui
présente avantageusement une ouverture de pore
moyenne de diamètre compris entre 80 mm et 150
mm, de sorte à éviter le passage de moustiques ti-
gres ou insectes analogues, tout en étant perméable
au passage de l’eau.

4. Dispositif de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications 1 à 3, caractérisé en ce que la cou-
che autoportante formant chaque corps (1’) consiste
en une couche de matériau alvéolaire isolant ther-
miquement, de préférence hydrophobe, tel que du
PSE ou du XPS.

5. Dispositif de toiture (10) selon l’une quelconque des

revendications 1 à 4, caractérisé en ce que, pour
chaque corps (1’) de panneau, ledit ou chaque
moyen de drainage (4, 4’) de liquide vers au moins
un des bords latéraux (3, 3’) comprend un ensemble
de rainures (4, 4’), avantageusement des rainures
rectilignes profilées à section constante, de préfé-
rence des rainures monodirectionnelles parallèles
ou des rainures bidirectionnelles mutuellement sé-
cantes, chaque rainure reliant deux bords latéraux
(3, 3’) différents contigus ou opposés du corps (1’)
concerné.

6. Dispositif de toiture (10) selon la revendication 5,
caractérisé en ce que les rainures (4, 4’) forment
au moins un réseau de rainures parallèles entre elles
et à un des bords latéraux (3, 3’) du corps (1’) con-
cerné, avantageusement le bord (3) le plus long et
le cas échéant avec une orientation similaire, ou non,
pour les rainures (4) de la face supérieure (2) et les
rainures (4’) de la face inférieure (2’).

7. Dispositif de toiture (10) selon la revendication 5 ou
6, caractérisé en ce que les rainures (4, 4’) d’une
même face (2, 2’) d’un corps (1’) comprennent au
moins deux réseaux superposés de rainures paral-
lèles entre elles, les rainures (4, 4’) des deux réseaux
étant mutuellement sécantes de manière à former
un motif quadrillé sur l’une et/ou l’autre des faces (2,
2’) supérieure et inférieure, avec des intersections
entre les rainures (4, 4’) des deux réseaux superpo-
sés, soit à angles droits pour former un motif quadrillé
droit, soit à angles aigus ou obtus pour former un
motif en losanges, les rainures (4, 4’) de l’un au
moins des deux réseaux imbriqués entre eux étant
éventuellement parallèles à l’un des bords latéraux
(3, 3’).

8. Dispositif de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications 5 à 7, caractérisé en ce que des
réseaux de rainures (4, 4’), venues de moulage du
corps (1’) ou usinées dans ce dernier, sont présents
au moins sur la face supérieure (2), de préférence
sur la face supérieure (2) et sur la face inférieure
(2’), en présentant des motifs de réseaux, des orien-
tations et des dimensionnements de rainures simi-
laires ou non.

9. Dispositif de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications 1 à 8, caractérisé en ce que le
moyen (7) de drainage traversant l’épaisseur dudit
corps (1’) se présente sous la forme d’une pluralité
de trous ou de canaux rectilignes (71) s’étendant à
travers l’épaisseur de ladite couche autoportante for-
mant le corps (1’) en reliant la face supérieure (2) et
la face inférieure (2’), ces canaux débouchant pré-
férentiellement au fond des rainures (4, 4’) de la face
concernée (2, 2’) lorsque les rainures considérées
sont présentes, et en ce que ces canaux ou trous
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traversants (71) sont répartis sur la surface du corps
(1’), avec avantageusement une concentration sur-
facique plus élevée dans la région centrale dudit
corps (1’), ces trous ou canaux présentant de préfé-
rence un diamètre qui est supérieur ou égale à 5
mm, de préférence compris entre 10 et 20 mm.

10. Dispositif de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications 1 à 9, caractérisé en ce qu’au moins
un des bords latéraux (3, 3’) des corps (1’) en forme
de plaque, préférentiellement deux bords latéraux
(3 et 3’) contigus, sont pourvus de moyens d’espa-
cement (9) tels que, par exemple, des formations
protubérantes d’un seul tenant, destinés à garantir
la formation de zones de joint latérales (6), entre
corps (1’) voisins aboutants dans la couche protec-
trice et à propriétés drainantes (14), présentant une
largeur interstitielle de passage minimale.

11. Dispositif de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications 1 à 10, caractérisé en ce que cha-
que corps (1’) en forme de plaque comporte sur au
moins un bord latéral (3, 3’), préférentiellement sur
deux bords latéraux (3 et 3’) contigus, des moyens
d’engagement (5’) du type formation profilée et sur
le ou les côtés respectivement opposé(s) des
moyens d’engagement (5") complémentaires, éga-
lement du type formation profilée, les deux moyens
d’engagement (5’ et 5") étant configurés pour coo-
pérer par conjugaison de forme lors de l’aboutement
de deux panneaux (1) au niveau des bords (3 et 3’)
concernés, de manière à constituer une barrière aux
passages d’insectes, du type chicane, empêchant
notamment le passage des moustiques-tigres, au ni-
veau de zones de joint latérales (6) entre corps (1’)
voisins aboutants dans la couche protectrice et à
propriétés drainantes (14).

12. Dispositif de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications 1 à 11, caractérisé en ce que les
panneaux (1) et les corps (1’) sont disposés de telle
manière, pour former la couche protectrice et à pro-
priétés drainantes (14), qu’au moins les rainures (4’)
de la face supérieure (2) et/ou les rainures (4) de la
face inférieure (2’), sont orientées pour favoriser la
circulation de liquide, présent sur la face supérieure
(2) et/ou sous la face inférieure (2’) du corps (1’)
concerné, vers lesdits moyens (12) d’évacuation du
support (11), de sorte à évacuer les liquides en de-
hors du dispositif de toiture (10) et d’éviter la forma-
tion de zones humides de liquide stagnant.

13. Dispositif de toiture (10) selon l’une quelconque des
revendications 1 à 12, caractérisé en ce que la cou-
che (1") en matériau poreux formant la face supé-
rieure de la couche protectrice et à propriétés drai-
nantes (14) est recouverte d’un matériau de lestage
constituant une surface non accessible, notamment

d’une couche minérale de type gravillons, ou de
moyens (15) constituant une surface accessible et
marchable, tels que par exemple les composants
d’un plancher à lattes ou encore d’un plancher de
dalles (151) sur plots (152).

14. Dispositif de toiture (10) selon la revendication 1,
caractérisé en ce que chaque corps (1’) intègre
structurellement au moins un moyen (7) de drainage
de liquide à travers l’épaisseur dudit corps (1’).

15. Panneau (1) de construction à fonction drainante,
notamment pour de l’eau, du type panneau de cou-
verture pour toiture plate, en particulier pour un dis-
positif de toiture selon l’une quelconque des reven-
dications 1 à 14, comprenant un corps (1’) en forme
de plaque, préférentiellement rectangulaire, avec
des faces supérieure (2) et inférieure (2’) opposées
et quatre bords latéraux (3, 3’),

ledit corps (1’) étant formé d’au moins une cou-
che de matériau, autoportante, avec des pro-
priétés de résistance à la compression, de pré-
férence de constitution essentiellement creuse
ou alvéolaire,
ledit corps (1’) intégrant structurellement i) au
moins un moyen (4, 4’) de drainage de liquide
vers au moins un des bords latéraux (3, 3’), le-
quel moyen (4, 4’) est présent sur au moins la
face supérieure (2) dudit corps (1’) et, éventuel-
lement, aussi sur la face inférieure (2), et/ou, ii)
au moins un moyen (7) de drainage de liquide
à travers l’épaisseur dudit corps (1’) et au moins
un moyen de drainage (4, 4’) de liquide vers au
moins un des bords latéraux (3, 3’), qui est pré-
sent sur au moins la face inférieure (2’),
panneau (1) caractérisé en ce que ledit corps
(1’) comporte, le long d’au moins deux bords
latéraux contigus ou consécutifs (3, 3’), des
moyens de recouvrement (5) et/ ou des moyens
d’engagement (5’, 5"), arrangés et configurés
pour coopérer chacun avec un panneau similai-
re (1) adjacent de manière à constituer une bar-
rière aux passages d’insectes, notamment de la
taille des moustiques-tigres, au niveau de zones
de joint latérales (6) formées par aboutement
des bords (3, 3’) du corps dudit panneau (1) avec
ceux des corps de panneaux (1) similaires en
vue de constituer une couche protectrice et à
propriétés drainantes (14),
en ce que ledit panneau (1) comprend égale-
ment au moins une couche (1") de matériau po-
reux, perméable aux liquides et constituant une
barrière aux passages d’insectes, notamment
ceux de la taille des moustiques-tigres, ladite
couche poreuse (1") étant rapportée sur la face
supérieure (2) du corps (1’) et recouvrant au
moins les moyens drainants latéraux (4, 4’) pré-
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sents sur la face supérieure (2), et le cas échéant
les ouvertures (71) débouchant au niveau la fa-
ce supérieure (2) des moyens drainants traver-
sants (7) éventuellement présents et
en ce que le matériau poreux formant ladite cou-
che poreuse barrière (1"), perméable aux liqui-
des et constituant une barrière aux passages
d’insectes du type moustique-tigre ou analogue,
est un matériau flexible du type grille, grillage,
non tissé, feutre ou géotextile, qui présente une
ouverture de pore moyenne de diamètre infé-
rieur à 250 mm.

16. Panneau selon la revendication 15, caractérisé en
ce que chaque moyen de recouvrement (5) est cons-
titué par une prolongation d’un flanc (8) de matériau
poreux souple recouvrant la face supérieure (2) du
corps (1’) et formant ladite couche poreuse barrière
(1"), ces moyens de recouvrement consistant ainsi
en deux bandes latérales (51) du flanc (8) qui dé-
bordent latéralement du corps (1’) et s’étendent le
long et au-delà des deux bords latéraux (3 et 3’) con-
cernés, ce avec un porte-à-faux suffisant pour cons-
tituer une barrière au niveau de zones de joint laté-
rales (6) formées par aboutement desdits bords la-
téraux (3 et 3’) dudit panneau (1) considéré avec des
bords latéraux (3 et 3’), dépourvus de tels moyens
de recouvrement (5), de panneaux (1) similaires voi-
sins.

17. Panneau selon l’une quelconque des revendications
15 et 16, caractérisé en ce ledit ou chaque moyen
de drainage (4, 4’) de liquide vers au moins un des
bords latéraux (3, 3’) comprend un ensemble de rai-
nures (4, 4’), avantageusement des rainures rectili-
gnes profilées à section constante, de préférence
des rainures monodirectionnelles parallèles ou des
rainures bidirectionnelles mutuellement sécantes,
chaque rainure reliant deux bords latéraux (3, 3’) dif-
férents contigus ou opposés du corps (1’) concerné.

18. Panneau selon l’une quelconque des revendications
15 à 17, caractérisé en ce que le flanc (8) en ma-
tériau poreux déborde latéralement du corps (1’) sur
deux bords latéraux (3 et 3’) contigus, pour former
des bandes latérales (51) en porte-à-faux, de largeur
suffisante pour assurer la continuité de la couche de
matériau poreux (1 ") au niveau des zones de joint
latérales (6), entre corps (1’) de panneaux (1) voisins
aboutants dans la couche protectrice et à propriétés
drainantes (14) et en ce que le matériau poreux du
flanc (8), perméable aux liquides et constituant une
barrière aux passages d’insectes du type mousti-
que-tigre, est un matériau flexible du type géotextile,
qui présente une ouverture de pore moyenne de dia-
mètre compris entre 80 mm et 150 mm, de sorte à
éviter le passage des insectes, en particulier des
moustiques tigres, tout en étant perméable au pas-

sage de l’eau.

23 24 



EP 4 290 030 A1

14



EP 4 290 030 A1

15



EP 4 290 030 A1

16



EP 4 290 030 A1

17



EP 4 290 030 A1

18



EP 4 290 030 A1

19



EP 4 290 030 A1

20



EP 4 290 030 A1

21

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55



EP 4 290 030 A1

22

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55



EP 4 290 030 A1

23

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55


	bibliographie
	abrégé
	description
	revendications
	dessins
	rapport de recherche

